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TRENTE ANS 
LA VIE D'UN JOUEUR 

• • • M p a r n+rnry l lmxart 

riloe »in I HI tout i 
•en>e*!Yen a nsspouTI 

— l'auime est débrouillarde. 
— Ciemsiiee! «he avait vingt-quatre an 

pitnd elle a connu ton prince. C'est la belle ftje 

Seia-ln nataltnant «.u'elle l'en »i sur U tren-

: — Vingt-huit, Nenett, pas davantage, vingt-
htrit I 

-Tingt-huit ou trente, t'est kir «if ! Elle 
commence à e'déîslir, surtout avec le mauvais 
sang qu'elle se fiit pour ton petit monstre 
d'Olgs. Je comprend» qu'on aime ses enfants, 
quand ee sont des enfanta : mais (a, quéqu'-
c'eit Tiero multiplié par léro. Quéqu'un d'me-
rhantqui soufflerait dessus un peu Tort l'étein
drait. Quand son père va la voir, il reculera 
d'horreur. Les Russes, je les connais, c'est des 
ssuTSgcsqui n'anneni pas qu" ~ ' 

fait 1 

• Y a pas 1 faut y aller r'malin, h |fc 

irendrc l'air de l'orpholinat 

de Sainta-Mirie, voir un MU d'oéle vent tourne 
l'ai eu le temps de réfléenir en m'en revenant 
da la passerelle de Coiitafltlne, «t Ntoett s'est 
trace un petit plan de conduite qu'il et t'eiposar 
en cinq sec : la supérieure, vois-tu, n'est plus 
une enfant; elle n'aurait psa embaucha la 
mioche sans avoir pris HS garantis!. L'A D C, 
c'était da demander au fou son nom et sou 

fî re passer h l'enregialrement, 

s giiitiiu appui. Mon bonbon: 

- Et après, Ncnc 

plus malignes que toi, le-* 

! figure qui ne trompe pas. 

quoi « la te i 

t'es par trop pre 

Us anala sont accouru* nt jne l'homme i 
chex Te commissaire, tt «H le commissaire, 
qui j'ai fait mon rapport, m'a chargé d'aller a 
renseignements a l'orphelinat. 

— Ei après, Neaest? 
— Après, la sœur me donnera le nom et I' 

dreaae du bonhomme et j 1 

— Oui, toit Tu mettras (a plus belle robe et 
m plu* beau chapeau. 
Tû einibcraa ton cachemire des lu i:-* 

11 trouver **» leçons de piano, al elle peut l quaat 
i s moi, je reperdrai i la découverte. Et Pauline 
- commeot fera-t-elle pour élever proprementsor 

Alei is , qu'elle a léché a Pétcrsbourg ou so 
parrain Va fourré en pension f Avec ça, n'a-t 
elle pae en la sottise de le réclamer, au lieu d< 
le laisser au prince qui lui aurait donné du 
poignon à sa majorité ( J'ai vu o'i'enfant, il 
n'avait pae quatre ans, e'était déjà on phénis-
que. Sans compter qu'il t'adore, Alens . Il ne 

nque jamais de mettre uu petit mot pour toi 
îs ses lettres. 

- Pauvre cher ange !,. , 
- Et nous laisserions la famille Palrot dé -

grînguler dans le quatrième dessous, quand ui 

content t 
Vous pomei vous rouilles : la poule i 
or a fini de pondre pour v o u i f Syln 
en de réussir dans ses inventions; I) 

ec les fllics; la mère Patrot liVhc 

tomber k Sî-vi 
revenais de chez le c 
Elle lui d-miit la in 

mit heures, i 
mmissatre de police, 
illeure da *ea trois cou 
er, et il ne larda pas 

Mme veive Peirof, «de Fhiltaftne Jariangev' 
ne dormait pas, elle t 

La mauvaise graine semée dans" son cerveau 
• a r e s bijou de Neneet commettent déjfc « 

Terrain fertile s l l en fut. 
Après avoir trimé toute u jeuaeaie , non loin 

«ans 
cousait et 

•valoire de musique et de declematiotl 
loge de concierge où elle repassait, 

rlvrisait dea gammes, du matin au 
sir, un vieux piano carré, Philomène épousa la 
ioiunisle Patrot qui ne badinait guère que I » 

Tous deu i parlaient dès le malin à leura 

s filles. 
• métier) La maîtresse de piano resta 
six heures consécutives auorès du fatal 

ment ; les élèves défilent au tabouret, le» 
luri'a les autres, « •« demi-heure chacune» 

rciçes: le p h i de la 

nM,Stilrd,irJeHjtttU,t 

COMPAGNIE DU GA2 
d e U o u t i u i : 

A V I S 
a/oui prient Messieurs tes 

« wùtaDirt, 
titin,eftttitj<iurtpar écrit.leurs 
demande» a'e retuteiçtument*. 

Lu Cêmpmmnie dértine toute 
•npatMbîfifrVnif tujtt eto eest-
sfsnemf. prir d installation ûi< 
dttp/xuru -l • . ym parfois 
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BECS&MANCHOHSAUER 

MJ CORSET ELEGANT 

Vandorpe-Lm 
€1-63, P.uzasî Faoncatns 

i to i r . v i x 

pour les Communions. 
•pémnt* aecor«'jp'Mar 

pour bals ei soirée*, eu 
Mine en vente des Nouv 

Modeie* ue la saison 

gSMSSfUJSS UU ffcliat. 
KrjtktfliwMrtaC' 

BON GÊNIEDE LILLE 
4, Rus du Vieux-Marchê-aiix-Moutoris,4 

VENTE A CnÉDIT 

Prime à tout Client recommençant un 

nouveau compte 

1 - COMMUNIONS 
S a i s o n « l ' é t é . — I—www 

choix do ViMomeiiU d'Hommes, Dames et 
KTII'.HIN, tout faits, et do Draperies et Tira» 
fantaisie Haute Nouveauté on loua genres pour 
Vêtements sut mesure. (Coupe et Façon irré-
piwli.'ibles.) 

l'ubi-lque de Meubles. — 
Miïubtes sur commande*. — Mobiliers eu 
tous genres et Literies complète*. 

Livraisons discrètes I r n n c o ft d o . 
m i e i l e pgr la voilure île r Administration. 

SEULS REPRÉSENTANTS: 

A Rouirai* : M. TR1SF1ER, 1C8, rue du Collège. 
A Tourcoing : M. LORIDAN, 84, ruo de Gand. 
A Croix : M. BROCART, 101, rue Kléber. 

I * ? E T T 3 R O r » a e E 3 V ] V J B 

Demande Partout des Agents Producteurs 
n u s V 1 & B È 1 U 

103. » aoa. » aea. »! 764. »]os7. » i 9 s i . j j 
lirrtwn * 

40 ,iui a e i . » i A 4b a'ts. aa f l . » i A oo ans. l e s . 
•MMlfiMBUau arftiuiu : o t n i U i fAattm. 51, rmsUi 

f VIN AROUD 
MÉBICAMENT - ALIMEKT 

\ Le plu pu liant IkWUTin imfflt IsTliMist 

: Ma/*éi*t tfs l'eitomM tt 4*$ 

Dans les cas de : CWw«#,(U*<J»i« proflHstle.altif-
rut»eMaoWoar««sM

tFi*vres*^CoJeitiea,sla<aria. 
i rv* et. Favatrr «t o , tôt, « M mehetfa, Parti, »t T - w - . 
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Dr 6UILLIE Nu. 

L'CUiiu du D' 6UILLIÉ est ui 
Purgitlf et comme OtfttrtUr, ces 
occasionnées par la Mlle et les Stm 

Depuis f lus de quatre-vingts a 
eontw les maladies du Fté», de U 'Hat», du Cmr. (Mtt, /Hwma'tUm», des flèons 
Pfbtéitmm et Ptrniêb*m, la Dtt»nfnt, la «naaf 
PMM «I les tf$r» MêÊhntun; c'est le remède hai 
tempérament sanguin. Il peut être administré à la plus tendre enfance 

des médicament* les pi 
le meilleur reuied..- coi 

•U.1XM du D* CUILLIÉ est employé avec sncoèa 
Sentit, Mlmmttitm», dee Fitëros 
Infltuta, des maladies de la 

• remède indispensable anx p e s o n n e ' ïortee, a 

espèce d'accident. Chaque 

naX'i,R*} «rn-niaiT «rtxix.i« T*Nife.w awTKi.aïaici x *m av «ajiixift 
Lm S/3 Flacon, 

. t lROP O U T R A I T D'tLlXIH TONIQUCVANTM1.AIUUX Ml Dr CUILLir 
w ttttVèl »j éH» Mk$»n?jM:<k 

GUÉRISON ASSUREE 
de toutes lei 

AFM10I SKitrl, «DiTAeilliSH, NOTES 
0,1 invétérées, Maladies de /a Peau, Vices 

du Sang, Syphilis, etc. 

par la Méthode Spéciale da Docteur u. DEUX 

PHARMACIE DU TRICHON 
PLACE DU TR1CH0N, * ROUBAIX 

Pectoral sulfuro Balsamique DKITX pour U 

tt chroniques. Ënrouemeote, laryngites et toute 
iffeciious des organes fespiratoires. 

Pi lu les A n t i n é v r a l g i q u e s 

Exécution soignée de toutes ta ordonnan'cs médicale 

PRIX M O D È r r È S 

Tous ces produits sont de qualité supérieure 

LIEBIG 

LIEBIG 

LIEBIG 

LIEBIG 

Véritable 
Extrait 

de Viande 

IIEBIG 
WDISPBHSABLC tans toute 

otrn.ie cuisine, tour préparer 
et améliorer potages, saucts, 
légumes, ragoûts, etc. 

SANTÉ « FORCE » BEAUTÉ 

; Purgatif Géraudel 
HYGIÉNIQUE e t DÈPUHATlF 

Facile i prendre, Agréable au Goût. 

Procure Digestions excellentes, Sommeil calme, 

Santé parfaite. 

C'est le Moins Cher*** Purgatifs 
UMtidilOTaWetteilWàtEKjt'SO.r.Lsttoiiitoîhâiiticiefc 

, 

-̂WHsl VIONES ŒN POTS Ç | ! « œ S ^ K ; 
ym pl»l.tion de .orre « de plem l.r ^ l « * # i ^ 
« 1 «"«Me «en» pbjrlleien • y J j i M f a 
PCCNEIS HUIt SERRES H ESFILIM I w f f l H 

? S'Atsstr m IllIjmiUS la IMIB ^ W W Î i f î î 
h U. ASMole CÛRDOMIEB. t BeUleel (N.if ' u W ^ 2 ^ E 3 » 

m On y trouve eneei lee enfrreie ' O e £ W | i l W i ' 1 

. ttan. ekrrtsnléeHe. reele'r*r'el>' ^ - ^ * T y ^ ^ . 
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CAISSE INDUSTRIELLE DE LILLE 
I, ras dea Sept-Agaches (pr*ihfirui'MtettiUI«sne) 

T O U S O R D R E S D E B O U R S E 
sor les maretieadaParis. Lille. Lyon, Lonalree, Srnielles, etc. 
OsrUdfs Ju CSBSUBI f Marche oflidel- 1 fr pai mille df capital 

MMtriuutaMt t Marché en banque. 0,50 — 
%MeiuiMnien(i ai «tfudei docwmenjéi tmr tentée Dateurs 

itiduntrielles et autre*, adresién yratuitement fur demande. 
• La OBCOLAIBE HEBDOMADAIRE de la CAISSE INDUSTRIELLE 
DE LILLE, paraissant tous las mcrcrctlis, est en»o]fée, ktiln feeesi, 

, V E N T E D I R E C T E 
m f S S a S A •"VéHeura f.r.,M wenli Wm£\li. I 
1 / I l l l K ""•'>"•• Mulillne • > . K f l ! . . 
V I I » W UrbainESCRIBE,pr,r:,i i J ^ B é : 

TOUR EIFFEL 
Chaînes argent, 2 tx. 60 

REltONTOIR ARGENT, 1 3 fr. 

PHOTOGRAPHIE ELKAN 
T-*, •;••<- Pcllart. BOllll.VIX 

PREMIÈRÉSljOMMUmONS 

Portraits très soignés depuis Clfr. la àou2iiaa 
Portraits Artistiques à 1 O ir. avec nui 

MAGNIFIQUE PEINTURE A L'HUILE SUR BOIS 

fallu', i Besan , 

Montre nickel I (r, Acier 7 (f. Argent 14 (r. 

-z*r S ' Qu'est-ce queQ) 

le Çhapirograph ? 
appareil 

i poiytypafre 

->ffi 
»HE CHAPIROGRAPH C° Lid,»,Place 1,11 Bouru, Parie. 

ï i i isa^^ 

: : M A C H I N E S A C O U D R E | 

ti ROUBAIX 
Hjt,raiHlMiiie,M 

MACHINES A COUDRE :: :> 

SACS EN JPAJPIEFt 
BROS «i» tons» genre* • / • i.n,.-

PAPIER BIT QBOB 

V. LEGROS Fils 
419, Rue du Graod-Chemin, 149 

R O U B A I X 
ilrtVfalIté d e Kuvs d e l u x e postr Pélitmienrm e t P b a r n u c i o n e 

DEPOT DU PAPIER PARCHEMIN SULFURISE 
Garanti à l'eau, pour Marchand de Beurre, tendu a uu prit 

(tenant toute concurrence 
. B ien s'adresser 11V» raie dm «j.ra..,ri-< h<-mi» 

MORRHUOL 
C M A P O T B A U X 

Représente les Principes Actifs de l'Huile 
de Foie de Morue MMJTMMSJ de su mati-'-re grasse 
et indigeste. 11 olTre aux mr-res do familli» le moyen 
de faire prendre i leurs enfants ce médicament sans 
répugnance. Le MORRHUOL s'administre sous forme 
de petites capsules rondes équivalant chacune a Cinq 
grammes d'Huile. 

Les expériences faites dans les Hôpitaux d e Paris ont 
prouvé que le MORRHUOL fortilie rapidement les enfants 
mous , lymphatiques et sujets à des rhumes fréquents. 

M MpfeuBCHOCOLAT PARISIEN 
L. DELPLANQUE&C , £ 

Épiciers en gros ; , . ' 

TOt'RCdlNG • % »•« i* «NMI * 4, le. Sml-flsi - TWTRCO M 

INVENTEUR DE LA QUININE 
Ces Capsules, inaltérables, de la grosseur d*t . 

durcissent pas comme les pilules et s'avalent plus facile-

•/••w»«u m UN général le* 
acce.s teuiiica qui se manifestent au début de toi 
maladies. Les minmvu'.'s, tr% ntrrnt'iiCM, les (livre* ii 
tente* et paludéennes, la lamtitde, le manque <i\ 
le rhumatisme, la goutte, le* maux de rein*, sont tributaires 
de cet bëroïque médicament. 
Ml UîSl l l est plus aclive qu'un grand verre de quinquina. 

L Prix i 
t*tf*>- • 

: i Ir. le gramme en 10 Capsules> 

ifeMoNirEUt' 
S K M O D E 2 

pareiiuni tous les Samedis \ 

DES JOURNAUX DEMODES 
CONTIENT, ' " 

M I S DE M0DEU5 NOUVEAUX 
PLUS DE TRAVAUXÀLAkJUlUE 
PLUS DE LITTERATURE 
P U S DE RECETTES DE CUISINE 
PLUS DE RENSEIGNEMENTS iNSEKNEMENTS S 

CJUJA\ICUN AUTRE «I 
M _ IIM AN • U Irenre f Y 3 MOIS : * franoe 

d\ KOITKIN S : contint' 
(J un Patron dlcnun* 
Y :i M O I S : 8 Ir. 50 
A ABELGOUBAVD,ti 

HriM de PEPTOHE de CHAPOTEAUT * 
t Contient la viande de bci irdigéréeetrendneBolul i lopai 

la Pepsine. Il est recommandé dans les maladies d'csio 
mac, les digestions difficiles et .'insuffisance de l 'al lé -ut» 
tion. On nourrit avec lui l es / i i temtf lies, \e*Convnli -,rr,ii 
les Phtisique*, les Kieiitflnii et tous ceux privés d'ann-tit 
dégoûtas des aliments ou ne pouvant les supporter. 

U p u r e t é de U PEPTONF, CHAPOTEAUT 

PAPIER FAYARDETBLAY 

I M P R I M E R I E I D E 

O c f e o i n o t 

M. CharlesPOLACK 
Chirurç i«n-Dent is te 

66 , nu'dlnkcraïuon, ROUBAIX 

Visible tous les Mardi et Vendredi 

4c M h w t M 4 & h9mr*m d a —le 

IL POUCE se rend à domicile sur dmande 
M.VI«K»> I>K CO>ï ,I.kXCB 

EZJFtEAUJC : 

W W , 65, k l te Wicants, 65 — TWIHÔMHG, 53, Rue Verte, 53 

TYPOGRAPHIE - LITHOGRAPHIE - GltAVllltE 
Spécialité d'Affiches en tous Genres 

LETTRES MORTUAIRES & DEBITS 
Donnant Droit 6 r INSERTION mWITE ms f*Âo»nlr de RoMfrTturcMi>£ 


